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L’Institut CGT d’histoire sociale de la métallurgie est chargé, de-
puis sa création en 2001, de faire progresser nos connaissances 
historiques sur le syndicalisme dans les branches dépendant de 
la métallurgie et d’en assurer la diffusion la plus large possible, 
auprès de nos militants, de nos syndiqués et des salariés. Elle 

s’est attelée à cette fin à la collecte, au tri, à l’inventaire et à la valorisation 
des archives de la Fédération, quel que soient leurs supports, papier, icono-
graphique, photographique, sonore ou encore audiovisuel. 

Cette vaste entreprise, toujours en cours, s’enrichit tout naturellement 
d’une mission de veille permanente auprès des maisons de vente ou des 
sites de vente pour collectionneurs, afin de compléter, d’étoffer nos collec-
tions. Depuis cinq ans, près d’une centaine de pièces ont ainsi été acquises. 
Des cartes postales, des photographies, des cartes d’adhérents, des tracts, 
des affiches ou encore des médailles ont ainsi rejoint notre fonds patrimo-
nial. Vous avez pu en voir quelques-unes, utilisées pour illustrer certaines de 
nos publications, mais d’autres attendent encore d’être reproduites. 

Cette petite brochure entend mettre en valeur ces acquisitions, tout en 
incitant nos lecteurs à consulter la rubrique de notre Institut sur le site inter-
net de la Fédération des travailleurs de la métallurgie, dans laquelle il est 
possible de lire – et de relire – l’intégralité de nos articles et contributions. Elle 
souhaite également attirer l’attention sur l’importance de la préservation 
des archives, quelle que soit leur nature.

Avant-propos

INSTITUT D’HISTOIRE SOCIALE CGT MÉTALLURGIE
94 rue Jean-Pierre Timbaud 75011 Paris • 01 53 36 86 38 • ihs.gas@free.fr

Rédaction : Emeric Tellier • maquette : Rudy Jean-François
Impression :  Rivet Presse Éditions • Limoges • décembre 2019

Bonne lecture !
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Le barbu de Montluçon

Le barbu de Montluçon 

1 - Carte postale représentant Louis Coulon, sans date © coll. IHS CGT Métaux 

2 - Carte postale représentant Louis Coulon, sans date © coll. IHS CGT Métaux 

3 - Carte postale représentant l’aciérie au creuset des usines Saint-Jacques à

Le père Coulon est sans doute plus connu des collectionneurs de 
cartes postales que des militants de notre organisation. Et pour 
cause ! Avec sa barbe de plus de trois mètres de longueur, ce mou-
leur des usines Saint-Jacques à Montluçon a connu la célébrité 
avant la Première Guerre mondiale, rencontrant même deux Empe-

reurs. Ce qui se sait moins, c’est que le père Coulon était aussi un militant du 
syndicat CGT des métallurgistes, une bonne raison pour l’Institut d’évoquer 
son parcours et d’acquérir plusieurs cartes postales le représentant.

Montluçon, 1907 © coll. IHS CGT Métaux

https://ftm-cgt.fr/le-pere-coulon/
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La Mutuelle familiale

4 - Affichette pour une soirée artistique de la Mutuelle du 
métallurgiste, [1938-1939] © coll. IHS CGT Métaux 

5 et 6 -Carte d’adhérent à la Mutuelle familiale, 1956-
1959 © coll. IHS CGT Métaux

La Mutuelle familiale, une histoire de métallos
www.ftm-cgt.fr/mutuelle-familiale-histoire-metallos/

La Mutuelle familiale, qui a fêté son quatre-vingtième anniversaire 
en 2018, a des liens privilégiés avec les métallurgistes CGT. Et pour 
cause ! Celle-ci a vu le jour en 1936, en même temps que de nom-
breuses réalisations sociales comme la polyclinique des métallur-
gistes, le parc de loisirs et de culture de Baillet ou encore l’école 

de formation professionnelle de l’impasse de la Baleine. Parmi les pièces 
acquises par l’Institut pour étayer cette histoire, nous trouvons une carte 
de bénéficiaire, ainsi qu’une affichette invitant à participer à une grande 
soirée artistique organisée à la Maison des métallurgistes.
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Le Front populaire

Qui ne connaît pas le Front populaire, ses grandes conquêtes 
sociales que furent les augmentations de salaires, les congés 
payés, la réduction du temps de travail, les conventions col-
lectives ou encore l’élection des délégués du personnel ? 
À l’occasion de la commémoration du quatre-vingtième 

anniversaire des grandes grèves et occupations, l’Institut a fait paraître un 
dossier spécial qui fit la part belle à plusieurs acquisitions : affichette, photo-
graphies ou encore carte d’adhérent.

7 - Un homme prenant la parole sur un réverbère, 
vers 1936 © DR | coll. IHS CGT Métaux

8, 9 et 10 - Carte d’adhésion à la Fédération CGT 
de la métallurgie, 1935, 1936 et 1937 © coll. IHS CGT 
Métaux

Le Pain, la paix, la liberté 
https://ftm-cgt.fr/32497-2/ 
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11 - Grève aux chantiers navals de Toulon, décembre 1938 © DR  
| coll. IHS CGT Métaux

12 - Tract du comité d’action antifasciste du XIVe arrondissement de 
Paris, 1935 © coll. IHC CGT Métaux

13 - Timbre pour les 40 heures hebdomadaires, sans date © coll. IHS 
CGT Métaux
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Un billet de banque

Le salaire constitue indéniablement un fil rouge des luttes syndicales, 
du XIXe siècle à nos jours. Parmi les outils développés pour informer 
et mobiliser les travailleurs, on trouve les grandes enquêtes salariales 
dont la première édition interprofessionnelle paraît dans La Vie Ou-
vrière n° 2226 du 27 avril 1987. On y reproduit des statistiques de sa-

laires par catégories socioprofessionnelles et par secteurs d’activité, mais 
également des articles de fond sur l’offensive patronale visant à imposer 
l’individualisation des salaires et à remettre en cause le salaire minimum 
interprofessionnel de croissance (SMIC), ainsi qu’un guide pratique et juri-
dique du salaire.

Pour annoncer ce numéro spécial et inciter à son achat, un (faux) billet de 
banque est édité et massivement diffusé. Sous la plume de Cabrol, on y 
voit, au recto, François Perigot, président du Conseil national du Patronat 
Français (CNPF), ancêtre de l’actuel Medef et Jacques Chirac, alors Pre-
mier ministre, entonnant en chœur « On leur donne un salaire… et ils osent 
se plaindre ». Emis par la « Banque de l’austérité », sa valeur nominale est de 
zéro franc, pour dénoncer le gel des salaires. Au verso, on tombe nez à nez 
avec un Gavroche brandissant La Vie Ouvrière devant le palais Brongniart, 
siège de la Bourse des valeurs de Paris, avec un slogan : « La VO. L’hebdo 
CGT jusqu’au bout des mots ».

Ce support de propagande, peu commun, a sans doute contribué au suc-
cès de la diffusion, puisqu’à cette occasion 300 000 exemplaires ont été 
tirés. Et l’aventure ne s’arrête pas là, puisque une édition 1988 est déjà an-
noncée !

La bataille des salaires 

14 - Un billet de banque de La Vie ouvrière, 
1987 © coll. IHS CGT Métaux

www.ftm-cgt.fr/la-bataille-des-salaires/
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La maison des métallurgistes

Le siège du syndicat CGT des métallurgistes de la région parisienne, 
acquis en décembre 1936, est devenu l’un des hauts lieux du syndi-
calisme parisien, voire national. Ce bâtiment est une ancienne usine 
de fabrication d’instruments de musique en cuivre, qui appartenait 
à l’entreprise Couesnon. L’Institut a ainsi acquis plusieurs cartes pos-

tales représentant la façade du 94 rue d’Angoulême, devenue en 1944 rue 
Jean-Pierre Timbaud et les salles de réunion.

15 - La grande salle, dite Henri-Barbusse, à la Maison des métal-
lurgistes, [1937-1939] © coll. IHS CGT Métaux

16 - L’actuelle salle-Jean-Borne, à la Maison des métallurgistes, 
[1937-1939] © coll. IHS CGT Métaux 

17 - Le siège du syndicat CGT des métallurgistes de la Seine, 
[1937-1939] © coll. IHS CGT Métaux

La maison des métallurgistes, de 1936 à nos jours 
www.ftm-cgt.fr/353846-2/
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Grève chez Couesnon

18 - Le personnel de la maison Couesnon à Paris, sans 
date © coll. IHS CGT Métaux

19 - Le 94 rue d’Angoulême dans le XIe arrondissement 
de Paris, 1909 © coll. IHS CGT Métaux

20 - Facture à en-tête de la maison Couesnon, 1909 
© coll. IHS CGT Métaux

Six semaines de grève chez Couesnon
https://ftm-cgt.fr/greve-chez-couesnon/

L’entreprise Couesnon implante son usine au 94 rue d’Angoulême 
en 1881. Cette usine, d’une esthétique classique et monumen-
tale, a rassemblé une petite centaine d’ouvriers qualifiés, avec 
une organisation du travail très rationnalisée, mais peu mécani-
sée. Fournisseur de nombreux orchestres et fanfares, puis après 

guerre, des musiciens de jazz, en particulier sur le continent américain, 
Couesnon et Compagnie est une entreprise prospère, reconnue pour la 
qualité de ses produits. Son patron, Amédée Couesnon, député radical-so-
cialiste de 1907 à 1919, se targue d’être « l’ami des ouvriers », une réputation 
quelque mise à mal par les six semaines de grève de ses salariés, en 1909 !
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Biographie. Mener l’enquête 

21 - L’usine Pont-à-Mousson de Foug, 1909 © coll. IHS CGT Métaux

22 - La Grande Rue de Foug (Meurthe-et-Moselle), 1914 © coll. IHS 
CGT Métaux

23 - Les cités de Foug, 1918 © coll. IHS CGT Métaux

www.ftm-cgt.fr/354506-2/

L’Institut est régulièrement sollicité pour des recherches à ca-
ractère biographique. Rien d’étonnant vu l’intérêt croissant 
manifesté pour la généalogie et le rôle joué par le Maitron, le 
dictionnaire biographique du mouvement ouvrier. À partir de 
l’exemple de Julien Rebourg, un militant CGT de l’usine Pont-à-

Mousson de Foug en Meurthe-et-Moselle, un article a présenté la démarche, 
ainsi que quelques outils pour aiguillonner celles et ceux qui souhaiteraient 
mener l’enquête. Plusieurs cartes postales furent acquises à cette occasion 
pour l’illustrer. 

Julien Rebourg
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Ce soir, on guinche !« Le syndicat, c’est aussi la solidarité et la fraternité » proclamait 
Benoît Frachon, dans une conférence au cours de laquelle il pré-
cisait également : « Au milieu de ses soucis quotidiens, de tous ses 
tracas, le syndiqué trouve un appui dans son organisation syndi-
cale. La solidarité ne se manifeste pas seulement quand le patron 

frappe un ouvrier, mais en toutes circonstances. »

Preuve en est, cette affichette annonçant l’organisation le 26 novembre 
1938 d’une grande fête par l’Union syndicale des métallurgistes de la région 
parisienne. Celle-ci se déroule à la Maison des Métallos, au 94 rue d’An-
goulême, dans la salle Henri-Barbusse, du nom de cet écrivain promoteur 
de la littérature prolétarienne, instigateur du mouvement pacifiste Ams-
terdam-Pleyel et décédé en août 1935 à Moscou. Cette fête, qui compte 
une tombola et un concours de Catherinettes (25 novembre oblige), est 
animée par une belle brochette d’artistes de théâtre et de radio.

Pourtant, le contexte est marqué par la violente charge d’Edouard Dala-
dier contre les conquêtes du Front populaire et par la publication, le 12 no-
vembre de décrets-lois qui entendent « remettre la France au travail », en 
démantelant notamment la loi sur les 40 heures et la semaine de 5 jours. Le 
congrès confédéral de la CGT, qui s’est tenu en novembre 1938 à Nantes, 
a vu s’affronter les différentes tendances qui la compose et a tardé à réagir 
à cette attaque en appelant à l’organisation d’une grève générale pour le 
30 novembre. Celle-ci sera un échec, marquée par une intense répression 
policière, judiciaire, administrative et patronale. Comme quoi, guincher et 
lutter, c’est vivre, tout simplement !

Ce soir, on guinche 

24 - Affichette pour un bal du syndicat des métallurgistes 
de la région parisienne, à la Maison des métallurgistes, 
1938 © coll. IHS CGT Métaux

www.ftm-cgt.fr/archives-ce-soir-on-guinche/
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L’extrême-droite au travail

25 - Une manifestation antifasciste à Saint-Étienne 
[années trente] © coll. IHS CGT Métaux

26 - Carte d’adhérent au Syndicat professionnel 
français (SPF), 1936-1938 © coll. IHS CGT Métaux

27 - Tract du centre de propagande des républi-
cains-nationaux, 1938 © coll. IHS CGT Métaux

28 - Portrait du colonel de La Roque, sans date  
© coll. IHS CGT Métaux

L’extrême-droite au travail :
www.ftm-cgt.fr/lextreme-droite-travail/

Les tentatives d’implantation de l’extrême-droite dans le mouvement 
syndical et dans le monde du travail ont été nombreuses depuis le 
dernier quart du XIXe siècle. Dans le cadre de la lutte intersyndicale 
engagée contre les idées véhiculées par l’extrême-droite, notre Ins-
titut a fait paraître une brochure consacrée à cette histoire, pour 

laquelle des illustrations ont été acquises.
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Le MH-20

Le MH-20, un avion pas comme les autres  

29 - Le centre de formation professionnelle de l’impasse de 
la Baleine, dans le XIe arrondissement à Paris, [1937-1939]  
© coll. IHS CGT Métaux

www.ftm-cgt.fr/1524-2/

À deux pas du 94 rue d’Angoulême, le syndicat CGT des métal-
lurgistes de la région parisienne a également acheté un local, 
au début de l’année 1937, dans lequel il a installé une école 
de formation professionnelle pour permettre aux chômeurs 
d’acquérir une qualification dans les métiers de la métallur-

gie. Cette ancêtre de l’AFPA s’est illustrée par la construction, en moins de 
six mois, d’un prototype d’avion de course destiné à concourir dans la my-
thique coupe Deutsch-de-la-Meurthe. Cette prouesse a été possible grâce 
à l’investissement des élèves en formation, des formateurs ainsi que grâce 
aux ateliers dont nous pouvons apprécier l’organisation grâce à la carte 
postale acquise par l’Institut.
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Les retraites

Une histoire des retraites, de 1850 à nos jours

30 - Bulletin de situation du régime des retraites des cheminots, 
sans date © coll. IHS CGT Métaux

31 - Timbre de cotisation au régime des retraites ouvrières et pay-
sannes, sans date © coll. IHS CGT Métaux

32 - Publicité pour un régime de retraite par capitalisation, 1921 
© coll. IHS CGT Métaux

www.ftm-cgt.fr/une-histoire-des-retraites-de-1850-a-nos-jours/

La lutte pour obtenir le droit à la retraite est une histoire au long cours, 
de la première loi d’inspiration libérale de 1850 au projet défendu 
par le gouvernement Macron-Philippe. Celle-ci a été retracée dans 
une brochure publiée par l’Institut qui a procédé, à cette occasion, 
à l’acquisition de plusieurs documents comme un timbre de cotisant, 

une carte d’identité d’assuré du régime des retraites ouvrières et paysannes 
ou encore une publicité pour une retraite par capitalisation.
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Les bas-reliefs soviétiques

Le catalogue de l’exposition

33 - Couverture du catalogue d’exposition De mé-
moire et d’oubli. Baillet, patrimoine des métallos, 2017.

34 - Une carte postale tiré d’un recueil représentant le 
face-à-face entre les pavillons soviétique et nazi, 1937 
© coll. IHS CGT Métaux

35 - Un verre de la marque de bière Grutli.

La confrontation de l’Aigle nazi face à l’Ouvrier et la Kolkhozienne so-
viétique, au pied du jardin du Trocadéro à l’occasion de l’Exposition 
internationale des arts et techniques à Paris en 1937, est une image 
qui a fait le tour du monde. Pourtant rares sont ceux à connaître le 
destin incroyable des bas-reliefs du pavillon soviétique qui ont été 

donnés au syndicat des métallurgistes de la région parisienne et installés 
dans leur propriété du château de Baillet-en-France, dans le nord de Paris. 
Rien d’étonnant donc à ce que l’Institut ait acquis plusieurs cartes postales 
pour en relater le déroulement !
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https://ftm-cgt.fr/catalogue-baillet/
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L’UIMM

L’Union des industries et métiers de la métallurgie (UIMM) est l’or-
ganisation du patronat de la métallurgie. S’inscrivant dans les 
pas d’Alphonse Merrheim sur la connaissance de nos adver-
saires de classe, l’Institut a fait paraître une brochure détaillant 
l’histoire de cette organisation, de la naissance du comité des 

Forges en 1840 à nos jours. Plusieurs acquisitions ont été réalisées à cette oc-
casion par l’Institut, dont notamment la médaille commémorative du cin-
quantenaire de la naissance du Groupement des industries métallurgiques 
de la région parisienne.

36 - Annuaire de l’Union des industries métallurgiques et 
minières, 1949 © coll. IHS CGT Métaux

37 - Médaille commémorative du cinquantième anni-
versaire du Groupement des industries métallurgiques 
de la région parisienne, 1970 © coll. IHS CGT Métaux

38 - Carte d’adhérent à la chambre nationale du com-
merce automobile, 1941 © coll. IHS CGT Métaux

UIMM. Histoire du patronat de la métallurgie :
www.ftm-cgt.fr/uimm-histoire-patronat-metallurgie-2/
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39 - L’usine Renault de Boulogne-Billancourt, sans date 
© coll. IHS CGT Métaux

40 - L’usines des compteurs de Montrouge, sans date 
© coll. IHS CGT Métaux

41 - L’usine Clément de Levallois-Perret, 1908 © coll. IHS 
CGT Métaux

L’USTM des Hauts-de-Seine

L’Institut a été sollicité par l’Union des syndicats des travailleurs 
de la métallurgie des Hauts-de-Seine pour présenter lors de son 
congrès une brève histoire du syndicalisme métallurgique dans 
ce département qui fut longtemps le premier en nombre de 
salariés. Plusieurs cartes postales représentant des entreprises 

métallurgiques du département ont été acquises par l’Institut afin d’y être 
présentées.

https://ftm-cgt.fr/ustm-92/
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42 - Le siège de la CGT du 211 rue Lafayette dans le Xe arron-
dissement de Paris, sans date © coll. IHS CGT Métaux

43 - Une carte de réclame pour le cabinet du docteur Prieur, 
sans date © coll. IHS CGT Métaux

44 - Carte postale du syndicat de la bijouterie, sans date  
© coll. IHS CGT Métaux

D’autres sujets à venir

Ce bref tour d’horizon n’est pas exhaustif et plusieurs acquisi-
tions attendent d’être valorisées par la publication d’un ou 
plusieurs articles. Ainsi, il est prévu de se pencher sur les pra-
tiques douteuses de certains médecins durant l’entre-deux-
guerres, qui n’hésitent pas à détourner la loi de 1898 sur les 

accidents du travail (ill. 42 et 43) ou sur le syndicalisme dans l’industrie du 
bijou, de la joaillerie et de l’orfèvrerie (ill. 44). Il sera également question du 
syndicalisme parmi les ouvriers en voiture avant 1914 (ill. 45 à 47) ou encore 
du projet de petite voiture économique, la Neutral, porté par des militants 
CGT de Renault en 1986 (ill. 48). La campagne de la CGT contre le racket 
des prix de l’essence et des péages sera évoqué (ill. 49). Enfin, la Libération 
du territoire et la reconstitution du syndicalisme pourrait faire l’objet d’un bel 
article (ill. 50 à 52), tout comme l’engagement de la CGT contre les guerres 
d’Indochine (ill. 53).
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45 - Statuts de La Carrosserie ouvrière, 1934  
© coll. IHS CGT Métaux

46 - Statuts de la Caisse de secours des ouvriers en voi-
ture de Reuilly, 1898 © coll. IHS CGT Métaux

47 - Livret nominatif, loi sur le travail des enfants dans 
l’industrie, 1930 © coll. IHS CGT Métaux

48 - Carte de promotion de la Neutral, 1986 © coll. IHS 
CGT Métaux
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49 - Tract du bureau de l’union des syndicats ouvriers de la région 
parisienne, août 1944 © coll. IHS CGT Métaux

50 - Reçu de la section syndicale des usines Renault, 1944 © coll. IHS 
CGT Métaux

51 - Carte d’adhérent à la Fédération CGT des métaux, 1944  
© coll. IHS CGT Métaux

52 - Carte de gréviste, 1919 © coll. IHS CGT Métaux

53 - Affiche de solidarité avec le Vietnam, 1972 © coll. IHS CGT Mé-
taux
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